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Patois et ancien francais

par Albert CHESSEX

En francais moderne, le verbe « débattre » ne signifie plus que discuter :

débattre une question. En ancien francais,

debatre (il ne prenait qu'un t et pas

d’accent aigu) voulait dire battre fortement, lutter : Li flot la hurtent et debatent,
les flots la heurtent et la battent avec force (Roman de la Rose, XIII¢ siecle).

Quant au substantif debatue, il etait
synonyme de lutte. Il a définitivement
disparu du francais moderne, mais on le
retrouve, encore tres bien portant, dans
notre parler romand (débattue) et dans
nos patois (debattya), ou il signifie :
1. battage et délayage des ceufs: pour
qu'une omelette soit bien réussie, il faut
que les ceufs soient bien débattus ; 2. dis-
pute, contestation : l’an zu onna pucheinta
debattya, ils ont eu une vive contestation ;
3. sensation douloureuse qu’éprouvent les
mains ou les pieds glacés lorsqu’on les
expose subitement a la chaleur.

On lit dans La Veilld a U'otté de Jules
Cordey : A-t-e qu’on crouio craset de
bouibo que eintre et que va se setd de
coute la balla dama.

Le patois dit de coiite, et le francais
«a coté de ». Mais « a coté de » n’a pas
toujours existé : en ancien francais, on
disait d’une part coste ou couste, d’autre
part decoste ou decouste : couste le pré ;
seur (sur) un échafaut coste la fontaine
(1344) ; il ala demourer en la terre de

Canaan decoste Betel. On voit ici, une fois
de plus, que le patois n’a guere fait que
conserver, en les modifiant parfois légere-
ment, les anciennes formes francaises.

En vieux francais, cuisance, cuisangon,
cusenson (ce mot avait une vingtaine de
variantes) signifiait souci, peine, inquie-
tude, tourment, exactement comme cou-
son, son correspondant patois.

Dans le Glossaire du patois de Blonay,
Mme Odin cite ce proverbe : que terra a,
couson la, qui terre a, tourments a, et
dans Por la veilli, Marc a Louis parle
d’'un pauvre homme plyein de devalle et
de couson, plein de dettes et de soucis.

Un vieux texte francgais releve « les
cuisances et les paours (peurs) que sou-
vent ont les grands seignours ». — « De
cette chose, dit un autre texte, estoit
Joseph en si grant cusenson qu’il ne pooit
dormir .»

Il n’est rien resté en francais moderne
de cuisance. cuisancon ou cusenson, mais
le patois couson est toujours bien vivant.
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